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PREFACE. 


|. ès communiqué 
À à feu M. le Docteur 
Douglas le deflein que 
J'avois de mettre au jour 
cette defcription de la 
Vefhe, qui confiftoit uni- 
quement en ce que J aVois 
donné fur cette matiére 
dans une leçon que je fs 
fur les parties génitales 
à ij 


osé À 


PRÉFACE. 
de la femme , & d'y join- 
dre des réflexions fur les 
remédes de Mademoifelle 
Stephens ; ce fçavant 
Homme eut la bonté de 
me promettre une de fes 
obfervations pour y ajoû- 


ter, avec la curieufe pré- 


paration qu’il avoit faite 


de la Vefle, afin que je 


fiffe defliner d'après elle 


le mufcle Derrufor , ou 


Expulfeur de l'urine ; h- 
quelle préparation il me 
montra en même tems, 


PRE FA GE, 
Pour l'exécution de 
ce projet , il me donna 
un rendez-vous chez lui 
indiqué au Samedi fui- 
vant ; mais y Ctant allé, 
je le trouvai fi mal, qu'il 
ne put me tenir com- 
pagnie ; & nous eumes le 
malheur de le perdre le 
Jeudi d’enfuite : c'eft ainfi 
que jai manqué l’obfer- 
vation qu'il m'avoit pro- 
mife , & la préparation 
que j'attendois de lui. Je 
fus doric obligé de faire 

à iij 
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PRÉFACE. 
une préparation moi- 
même , qui püût fervir à 
mon deffein ; les autres fr- 
gures. font gravées d’après 
les préparations, fur lef- 
quelles j'ai toujours fait 

mes démonftrations. 
Je rapporte un peu en 
_ dérail les circonftances de 
ce Fait, parceque je f{çais 
qu’on répand dans le Pu- 
blic, que ce que je donne 
fur la Veflie-n’eft pas de 
moi; ik eftiaifé d'avancer 
pareille chofe, mais c’eft 


RNB FACE. 


avancer au hazard , & 


_fans fondement ; puifque 


mon Manufcrit n’a jamais 
éré vû de perfonne, avant 


que je leufle communi- 


qué à ce fcavant Homme, 
qui me fit l'honneur de 
prendre cet ouvrage fous 
fa protection : c'eft pour- 
quoi il eft indigne d'un 
honnête homme, de vou- 
loir me priver du droit 
que j'ai fur ce Traité,quel- 
qu'imparfait qu'il puifle 


être. 


PIE FACE, 
J'ai toujours foin de 
faire une mention hono- 
rable de chaque Auteur 
que je cite , ou qui me 
fournit des idées pour 
perfectionner mes Effais; 
& on voit bien par cet 
Ouvrage, que je ne me 
fuis point écarté de cette 
régle. Comme le Doc- 
teur Douglas eft le pre- 
mier qui ait fait une pré- 
paration pour démontrer 
la figure du mufcle De- 
trufor , ce qui eft la feule 


PREFACE,. 
chofe qu’il fe foit attri- 
_ buée; (car pour l’exiften- 
ce, l'ufage, & les différens 
noms, &c. de ce mufcle, 
tout cela étoit connu au- 
paravant de Ja plüpart 
des Auteurs ) je n'ai point 
manqué de rapporter fon 
opinion fur cette matiére, 
quoiqu'il n'ait jamais rien 
écrit là-deflus , qui foit 
venu à ma connoiflance : 
j'ai cité auf M. Winflow 
avec tout le refpect pof- 


fible. 


PREFACE. 
L’Addition que le Doc- 
teur Douglas avoit def- 
fein de me donner , au- 
roit fans doute rendu cet 
Efai plus utile, &onen 
doit beaucoup regretter 
la perte ; j'éfpere néan- 
moins que ce que j'ai dit 
fur la Vefle fera de quel- 
que utilité; puifque je ne 
lai donné qu'après avoir 
examiné nombre de fois 
les parties dont je traite ; 
quoiqu'il en foit , l'Ou- 
vrage eft de moi unique- 


PREFACE. 

_ ment, fans que perfonne 
puifle fe lattribuer. J'a- 
| jouterai encore , que la 
feule converfation que 
Jaye jamais eu avec le 
Doéteur Douglas fur la 
Veflie (hors celle dont j'ai 
déja parlé } a été la con- 
verfation que nous eu- 
mes enfemble au fujet de 
l1 Vefle de M. Gardiner, 
_ préparée par l’ingénieux 
M. Nourfe , qui lavoit 
envoyée pour cet effet 


PREFACE. 
au Docteur Douglas , le 
priant en même tems de 
me permettre. de la faire 


deffiner. 
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2, DESCRIPTION. À 
les reins, & de là porté par 
les urecères ; il ne l’étoit pas 
moins qu'il y eût un réfervoir 
-pour le recevoir, afin que ant 
mal eût:par ce moïen des in- 
tervalles de tems aflez longs 
pour l'exercice des autres fonc-. 
tions indifpenfables ; car sil 
n’y avoit pas un réfervoir pa- 
reil, & que les uretères fuflene 
fimplement inferées dans lure- 
tre, il y auroit un écoulement 
continuel d'urine , de même 
que la fécrétion s’en fait con- 
tinuellement ; ce qui feroit 
fort incommode pour lant- 
make ccm.  f | | 
Ufage de Celt pourquoi , la nature 
k Valle. brévoiante , diant pourvà les 
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corps des animaux de ce ré- 
fervoir , la fabrique de la ma- 
niére la plus commode & la 
plus utile; quoiqu'à en juger 
par la defcription que beau- 
coup d’Auteurs nous donnent 
de ce refervoir, nous aurions 
beaucoup de raifon de douter, 
qu'il foit aufli utile que nous 
allons le prouver. 

Ce réfervoir eft un fac mem- 
braneux naturellement flexi- 
ble, capable de dilatation & 
de refferrement , felon la né- 
ceflité de retenir , ou d’expul- 
fer ce qu'il contient. | 

La Vefie à trois membra- 
nes ou tuniques ; linterne , 
qui cit la plus mince & la plus 

À ji) 


Définition: 


La mein< 
brane in- 
terne. 


4 DESCRIPTION 
délicate, a beaucoup de nerfs 
qui la rendent fort fenfible 
afin qu'elle foit fufceptible 
d’irritation ; elle eft parfemée 
d'un grand nombre de glan- 
des , qui féparent Éhuiens 
dont la Veflie eft enduite, & 
qui fert à la garantir de Lo 

monie de lurine. 
Maladies Car fi cette membrane fe 

de la Mu- $ 1 Fe 

mi. trouvoit dépouillée par quel- 
ques médicamens acres & ca- 
pables de l'enlever, ou par un 
fang trop tenue, fale, tel que 
celui des Etiques , ou par 
quelqu’autre accident qui püt 
détruire la mucofñté , nous fe- 
rions expofes à fouffrir des 
douleurs très-aigues, Quoi- 
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que cette membrane {oit ainfi 
défendue par la mucofité ; ce- 
pendant fon fentiment n’en 
eft pas pour cela tout - à - fait 
émoufle ; puifque cette hu- 
meur fert aufli de corps inter- 
médiaire | au travers duquél 
elle peut être fuffifamment 1r- 
ritée fans douleur, de même 
que lépiderme eft le milicu 
au travers duquel nous fen- 
tons fans douleur lés objets 
que nous touchons. 

Mais fi cette mucofité de- 
venoit trop épaifle, commeïl 
arrive à ceux dont la lymphe 
cft chargée de fels coagulans, 
elle fe durciroit & obftrueroit 
les glandes. 

À iij 


Caufe du 
Schirre d 
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6 DESCRIPTION 
D'une obftruétion pareille 


la Vefie. peut provenir un endurcifle- 


ment de quelques-unes des 
glandes , lequel étant une fois 
commencé , il ne fe peut qu’il 
n'augmente de jour en jour, 
& qu'enfin la Veflie ne de- 
vienne fchitreufe , en confe- 
quence de la preflion conti- 
nuelle & de l'endurciflement 


des autres glandes , à la fuite 


de celles qui ont d’abord été 


obftruées. Ce defléchement de 
la mucofite de la Veflie, peut 
avoir pour çaufe des cxcr- 
cices violens , ou trop long- 


tems continués , parcequ'ils 


augmentent tellement la tranf- 
piration , que les particules les 
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plus fluides qui auroient dé- 


lié cette humeur dans les 
glandes fécrétoires de la Vef: 
fie, font poiffées vers la peau, 

& sexhalent par les pores, & 


la mucofiré fe trouve par R 
dans un état de vifcofité, qui 


la rend comme le blanc d'œuf 
capable de fe coaguler , & de 
.fe durcir de plus en plus. 
Cette Tunique fe trouve 
revêtue: dans coute fa furface 
d'une cfpece de veloure fem- 
blable à celui qu'on remar- 
que à linteftin ileon ; & je 
le regarde comme compofe 


L ufage 
du velouté. 


de petites parties branchues 


& moiies, qui férvent à EM 


brafler & retenir la mucofité, 
À 1v 


8 DESCRIPTION 

afin que lurine ne l’entraîne 
pas aifément. Ce velouté pa- 
roit fort diftinétement après 
une maceration fuffifante dans 
leau ticde , & n’eft autre cho- 
fe qu'une produétion de la 
membrane nerveufe ; quoi- 
qu’il foit regardé comme une 
tunique différente par deux 
Auteurs * modernes, fuivant 


*. Après les fibres charnues, vient la 
tunique qu'on nomme nerveufe, & elle 
eft tapiflée par une troifiéme, qui eft une 
tunique du genre de celles qu’on appelle 
veloutées. | 

Anatoms de HEISTER, avec des 
Efais de Phyfique , p. 203. 


La Veffie paroît être compofée de trois 
tuniques ; [a premiére eft Mufculeufe ; La 
feconde tunique eft appellée Nerveufe: 
à troifiéme eft une Veloutée. 


Efais Anatom. par LIEUTAUD , pe 2333. 


MBILA NVESSTE, + 
lefquels, le mufcle qui fert à 
 lexpulfion de lurine eft la 
premiére tunique ; la nerveufe 
la feconde ; & le velouté la troi-- 
fiéme. 

La mucofite peut aufli être  Fluidiré 
trop fluide, ou le reflort des a 
glandes fort relâche ; en confe- 
quence de quoi # paroïîtra une 
grande quantité de cette ma- 
ticredans l’urinede ceux même 
qui fe croient exemts de toute 
indifpofition ; on peut la pren- 
dre | & en cffet on la prend 
fouvent , pour la maticre pu 
rulente d’un ulcère dans quel- 
ques-uns des organes urinai- 
res ; ou bien on peut Pattri- 
buer à unc foibleffe de la 

A:v 
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grande proftate , des vefi- 
cules feminales , ou à des 
caufes femblables ; ce qui 
pourroit nous tromper , & 
nous faire prefcrire des remé- 
des capables d'augmenter le 
mal. Riviere * appelle cela 
une indifpofition de la Vefhe 
mal affcétée , & nous enfeigne 
le moïen de la diftinguer , de 
manière que nous puiflions 
étre aflurés d’où elle provient : 
il dit « que la maticre qui 
» vient de la Vefie, eft diffe- 
» rente de celle qui vient de 
» (Oute autre paltie , En ce 
» que celle-là eft plus tenace 


* Praxcos Medic. Lib, 14. €, 2, de. 
Calc Vef. 
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» & plus vigoureufe, & s’at- 
_» tache aux côtés de lurinal 

» après qu'on a verfe l'urine, 

» &c ne peut enfuite que dif- 

» ficilement en être détachée ; 

»“au lieu que la mucofté 

» qui vient des autres parties 

» ne s'attache point aux va- 

» fes , mais fort avec l’üurine. » 
Riviere prétend être le pre. 
mier qui ait fait cette décou- 

verte ; & en effet, c'eft un 

figne Dragnoftique , qui peut 
fouvent être utile. LRO" 

Cette membrane intétne prisdela 
ou nerveufc eft beaucoup plus dis 0 | 
grande, & plus étenduequ'au 
cuné de celles qui la recou-- 
vrent ;:çe qui paroi quand 
Av}: 


F2 DESCRIPTION 
elles font en contraétion, par 
les rides de celle-là , qui na: 
point d’élafticité-pour fe con 
trater : & lors même que ces: 
membranes extérieures font: 
fort dilatées, on voit fouvent: 
des rides. dans. la tunique in 
terne. | 
Cette derniére eft d'un. 
ufage admirable; car en fup- 
pofant que lurine par quel-- 
qu'accident foit retenue dans 
la Veflie plus long-tems qu’à: 
l'ordinaire , de: maniére que: 
les cuniques externes: fe trou 
vent fort tendues ;: il étoit ex 
trèmement néceflaire que la: 
tunique nerveufe, qui eft d’une: 


# grande fenfibilite ; eût tou- 


DELA VESSTE Lx 
jours quelques plis de refte 
afin qu'il y eùt plus de tems 
pour procurer la fortie des 
urines pat des remédes con-- 
venables.; parceque fi cette 
tunique pouvoit être diften- 
due aufli promptement que 
les autres il arriveroit de là: 
des convulfions qui font une: 
fuite de cette diftention. | 

Le cas d’une jeune fille * de: Obftruc:. 

s tion fur un: 
dix-fept ans prouve cet ufage :.Hymen qui: 
LT URI CES . .- n'étoit pass 
lHymen: n’étoit point perce ;ercé. 

&c le fang menftruel de plu- 
fieurs mois s’étoit amaflé dans: 

# Ce cas à été là devant la-Societé* 
roïale, tel queje l'avois communiqué ,. 
aïant eu foin de cette jeune fille : on en 
fera part au public avec d’autres cas qu'on: 


y joindra , lorfqu'on en aura recueilli un. 
certain nombre: | 


I4. DESCRIPTION 

Je vagin, jufqu'à ce qu'enfin 
le volume en devint fi grand, : 
qu'il comprimoit luretre con- 
tre Jos Pubis , & caufoit par 
R une rétention totale de 
l'urine :. abord de celle qui 
continuoit à fe féparer dans 
les reins lui fit enflér le ven-- 
tre, fans que néanmoins elle 
en reffentit d'autre incommo 
dité qu'une fréquente envie : 
d'uriner ; toutefois la groffeur 
de fon ventre fit croire aux 
perfonnes ignorantes qui pre-- 
noient foin de cette fille ,. 
qu’elle étoit enceinte ; maisle 
cinquiéme ou le fixiéme jour 
depuis la retention cotale elle 
tomba dans des mouvemens: 


DELA VESSIE. ES 
convulfifs les plus violens que 
jaïe jamais vüs , lefquels cefle- 
rent dès qu’on eut évacue les 
urines par le moïen de la fon- 
de: ; & lorfqu'on eut percé 
Yhymen ,.8& qu’on eut vuide 
_ la grande quantité du fang 
dont le vagin étoit rempli, 
elle urinoit librement , & 
n'eut enfuite aucun accident. 

Voilà, ce me femble ; le vé-. 
ritable ufage des rides de la 
tunique interne. 


Ces rides peuvent aufli fer- Rides fer. 
vit à rendre raifon de ces lo. 4 lo. 


ges , où les pierres fe trouvent 
quelquefois engagées dans la: 
Veflie. Lorfqu’il y a une grande. 
quantité de mucofité vifqueu- 


26 DESCRIr?TION 

- fe , & qu'une ou plufeurs 
picrres fe trouvent arrêtées: 
entre deux plis | ceux-ci fe 
collent , pour ainfi dire, à la 
pierre, & 1l furvient une lége- 
re inflammation, qui fait que 
Ie velouté de la tunique: in- 
terne s’allonge & s'étend fur læ 
pierre, tandis que la mucofité 
devient de plus en plus gluan- 
te , & prend la forme d’une 
membrane. C'eft ce qui a fait 
dire à TuLrPius, que deux: 
pierres que rendit une femme 
étoient enveloppées de mem- 
branes , lefquelles pourtant: 
n'étoient autre chofe qu'une 
mucofité épaiflie & deffechée 
autour. des pierres ;. furquoi. 
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je cite cet Auteur dans un 
autre endroit, R 

De cette maniére il peut 
fe: former autour des pierres 
dans la Veflie des produétions 
membraneufes , qui les y tien- 
nent inféparablement  atta- 
chées ; & lorfque le veloute 
ne poufie pas d'enveloppe pour 
couvrir les pierres , elles peu- 
vent cependant être couver- 
tes de la mucofité qui fe dur- 
cit en forme de membrane , 
laquelle eft adherente à la 
Veflie , ou en eft féparéc. 
ÆLorfqu'on a tiré la Veñic hors 
du corps, & qu’on la fouf- 
fle , les rides de la tunique in- 
terne difparoiflent ; car dans: 
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les tems que la tunique muf- 
euleufe eft tellement diften- 
duc que toutes les rides de la 
membrane nerveufe fe trou- 
vent eflacées ; elle ne fçauroit 
plus fe contraéter comme au- 
paravant , & par conféquent 
lorfqu’on en a fait fortir Pair, 
toutes les tuniques & les muf- 
cles s’affaiflent en même tems. 
La même chofe arrive à ceux. 
qui étant fujets à la: pierre 
ont de fréquentes rétentions 
d'urine ,. & dont la Veffie fe: 
trouve fouvent diftendue par 
la quantité d'urine qui la rem 
plit, & fon reflort affoibli 
par le long ufage de remedes 
acres & irritans. Il n’y a point 
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de figne plus certain d’une 
_xeflie offenfce ,. que lorfque 
laïant tirée hors du corps fans. 

Ja {ouffler , on en trouve tout 
le tiflu relâché , & que Païiant 
ouverte, on en voit Les rides 
effacées. | 
/ La tunique fuivante eftla Tunique 
| £ . + Mufculkeu- 
Muiculeule, qui, felon Popi- fe. 
nion commune , eft compo- 
fée de fibres longiudinales 
qu'on appelle Mufcie/Expuk: 
{eur de Purine , en ktin, De- 
trufor urine, & d'autres fibres. 
laterales qui ont dificrenres. 
directions , & du Sphinéter. 
La tunique mufculeufe, dit 
M. Winsiow , * eft compo. 
* Expoñt, Anar, p, 556. No, 451. 
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fée de plufeurs fibres charnues 
dont les externes font pour la 
plüpart longitudinales , les fai- 
vantes plus inclinées de côté 
& d'autre , les internes de plus 
en plus obliques | & enfin 
prefque tranfverfales. 

Cette defcription jointe à 
l'opinion de cet exaét Anato- 
muifte le Docteur DoucLas, 
avec qui j'eus le plaifir d’exa- 
miner une piéce qu'il avoit 
préparée peu de tems avant 
fa mort , porteroit à croire, 
que le mufcle Desru{or urine, 
qui cft la même chofe que ce 
que M. Winsrow appelle les 
fibres longitudinales externes, 
eft couché fur les autres fibres. 
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smufculeufes ; 8: par confe- 
quent , les fibres que ce muf- 
cle recouvre font vraifembla- 
blement la tunique mufcu- 
leufe , indépendamment du 
Detruf{or urine, & du Sphinc- 
ter de la Veflie. Dans cette 
préparation , ainfi que dans 
plufieurs autres que j'ai faites 
depuis , les fibres obliques & 
tranfverfales qui couvrent les 
côtés en dedans de larcade du 
Detrufor , paroifloient fortir 
de deflous ce mufcle, fuivant 
les obfervations les plus exac- 
tes que j'ai pu faire ; cela fe 
voit encore très - clairement 
dans les corps qui ont de gres 
mufcles , & dont la Vefñlie a 
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été macerée, & à différentes 
xeprifes, dans l’eau tiéde. 
‘On penfera de même fi lon 
examine les ufages des muf- 
cles de la Veflie, & en parti- 
culier celui qui doit avoir la 
tunique mufculeufe, fuppofé 
que fa ftruéture foit celle que 
nous venons de la décrire ; 
«ar le mufcle Derru{or urine 
& le Sphinéfer ent des ufages 
très-différens ; l’un fert à re- 
tenir l'urine , & l’autre à l’ex- 
pulfer , & ces deux actions 
s’exécutent alternativement ; 
mais la tunique mufculeufe ne 
peut avoir que les deux ufages 
fuivans; premiérement , lorf- 
que lurine a été expulfée par 
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le Derrufor , de feconder lac- 
tion de ce mufcle en fe con- 
traétant elle-même également, 
& en comprimant la tunique 
nerveufe tout à l’entour , afin 
que la Veflie ne s'affaifle pas, 
mais qu’elle foit tendue d’une 
maniére umforme , & qu'elle 
demeuré dans cet état , juf- 
qu'à ce qu'elle foit dilatée de 
nouveau & j di à Per PE 
Purine qui vient des reins : 
 fecondement , de faire en for- 
te que la Vefie fe dilate égale- 
nent par tour à mefure qu'elle 
fe remplit. Jene prétends pas 
néanmoins donner cela pour 
certain | & j'en laïfle volon- 
tiers la décifion à ceux qui 
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examineront la chofe plus at- 
tentivement : je me conten- 
terai de rapporter encore une 
obfervation-qui-paroît démon- 
trer , qu'outre la tunique muf- 
culeufe proprement dite, la 
Veflie devoit néceflairement 
‘avoir encore d’autres mufcles. 
Voici cette obfervation ; les 
inteftins ont à peu près la mé- 
me ftruéture que la Veflie , 
quant à fes tuniques, c’eft-à- 
dire , .qu'ils ont une tunique 
nerveufe , une mufculeufe, 
& une enveloppe qui eft une 
expanfion du Peritoine. Or, 
quoique les inteftins n'aient 
pas befoin d’un mufcle fem- 


blable à l'Expulfeur de l'urine, 
parce 
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parcequ'ils font cilindriques, 
& s'élargiflent à méfure qu’ils 
defcendent , & que-d’ailleurs 
les matiéres fécales font fuf- 
ffamment pouflées en avant 
par leur propre poids, qui eft 
encore aidé d’un doux mou- 
vement périftaltique ; nous 
voions néanmoins , qu’indé- 
pendamment de la tunique 
mufculeufe propre , 1l y a dans 
les endroits où les excrémens 
doivent être retardés |, un 
Sphinéter pour cet ufage : de 
plus, comme l’uretre dans les 
deux fexes , eft un canal fort 
étroit en comparaifon du refte 
de la Veflie , un furcroît de 


force étoit extrémement né« 
B 
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ceflaire, pour que Purine put 
couler à plein canal ; autre- 
ment elle ne fortiroit que 
goutte à goutte, ce qui feroit 
très-incommode pour lani- 
mal. É 
Les deux mufcles de la Vef- 
fie feront décrits dans la fuite. 
Le Pæi-  L’enveloppe externe de la 
Pi Veffie eff une production du. 
Pcritoine , laquelle recouvre 
la convexité poftérieure , la 
partie fupérieure , & les côtés 
de ce réfervoir , & fe trouve 
par - deflous dépourvue de 
graifle ; la partie antérieure de 
la Vefie eft couverte d'un 
tiflu cellulaire , qui dans quel- 
ques fujets eft fort chargé de 
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graifle , & dont la lame in 
terne eft collée au mufcle 
Detrufor 8 à la tunique muf: 
culeufe. Lorfqu'on fouleve la 
duplicature du Peritoine qui 
forme cetteenveloppe, on peut 
da regarder comme un liga- 
ment plat, qui paroît contri- 
buer beaucoup à tenir la Veffie 
en place dans les déux fexes, 
comme étant garni d’un bord 
tout le longs de la partie fupe- 
tieure, & des côtés, au moïen 
duquel il la foutient par tout 
tgalement , & la conferve 
dans fa fituation naturelle ; 
autrement , elle feroit tirée 
feulement dans un feul en- 
droit, fçavoir, à {a partie fu. 

B ij 
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périeure , par Pouraque & les 
ligamens artériels qui vont fe 
terminer enfemble au nom- 


bril. 
. Fi On voit par R quelle eft la 
buil. caufe de la douleur fpafmo- 


dique au nombril, que quel- 
ques-uns appellent crampe, 
Cette douleur vient dun ti- 
raillement .de ces ligamens 
produit pat quelque chofe ca- 
pable de prefler en en-bas le 
fommet de la Veffie , ou par 
* une forte contraëtion des muf 
cles droits de l'Abdomen , auf. 
quels eft attachée cette por 
tion du Peritoine , dans las 
quelle font engagés les ligas 
mens de la V fe qui vont au 
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nombril. Les femimes encein- 
tes reflentent fouvent la même 
douleur ; à mefüre qu’elles 
avancent dans leur groffefle, 
parceque les ligamens tirent 
en en-bas le nombril , à raifon 
de la diftention du Peritoine 
&c des mufcles de Abdomen 
caufée par l'augmentation du 
volume de la matrice. Cette 
douleur du nombril eft aifé- 
ment diflipée au moïen de 
quelques fomentations émol- 
lentes & anodynes.. 

Je ne trouve point d'Auteur 
qui ait fait cette obfervation, 
non plus que la fuivante , qui 
regarde feulement les fem. 


mes, & par laquelle feule on 
B iii 
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peut donner la véritable rai- 
fon pourquoi les femmes, {ui 
vant les différens tems de leur 
groffeffe , font incommodées,. 
tantôt d’une retention , tantôt 
d’une incontinence d'urine. 
Mais pour mieux faire en 
tendre cette obfervation , il 
cft néceflaire de décrire aupa- 
ravant la véritable fituation de 
la Veflie. 
Situation La Veflie eft placée contre 
ee ee Doté ,. fon milieu fe- 
trouvant . immédiatement à 
leur fymplife |, & l’uretre , 
fous Parcade de ces os ; de. 
manicre que quand la Veflie 
eft vuide , fa partie fupérieure 
ne va guères plus haut que le. 
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bord fupéricur des Os-Pubis ; 
mais quand elle eft pleine & 
diftendue , elle s'eéleve au- 
deflus. Dans les hommes elle 
eft couchée fur le Retum, 
à l'endroit de fa courbure , * 
& fe porte en arricre fur cet 
inteftin à mefure qu’il devient 
perpendiculaire; de façon que 
cette courbure s’accommodant 
néceffairement à la concavité 
de los Sacrum, paroîït être for- 
mée très-à-propos à-deflein de 

* Ceux qui donnent des lavemens ne 
connoiffant pas cette direction du Rectum, 
peuvent aifément pouffer la canule contre 
la tunique interne , précifément au_deflus 
du Sphinéter , & bieffer ainfi l'inteftin, 
ce qui a quelquefois des fuites fàcheufes. 
J'ai vû faire à l’Hôtel-Dieu de Paris l’opé- 


ration de plufieurs fiftules qui n’avoient 
été caufées que par là. 
Biv 
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loger plus commodement a 
Veflie. Dans les femmes , 1l'y 
a environ trois pouces de fon 
fond qui font pofés fur le vagin, 
&c les fibres longitudinales de 
ce conduit fe trouvent placées 
fur le Detrufor urine, & pa- 
ralleles à ce mufcle; la Veflie 
abandonne le vagin vers le 
commencement du col de la 
matrice, un peu au-deflus de 
fon orifice interne ; elle eft. 
alors couverte à fa partie pof- 
térieure , de même que la ma- 
trice , d’une portion commune 
du Peritoine , fans qu'il y ait 
à l’un & à l’autre dans cet en- 
droit ni graifle , ni tiflu cel- 
lulaire : nous voïons en effet 
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qu'ils n’y Ctoient pas nécef- 
faires ; parceque la matrice 
quand elle eft dilatée , comme 
il arrive dans la sroffeffe , n’eft 
pas aflez dure pour blefler la 
Veflie : & quand elle eft vui- 
de, & affaiflce dans le baflin, 
elle eft garantie elle-même par 
la mollefle des inceftins : mais 
il étoit néceflaire que la Veflie 
eut à fa partie antérieure une 
portion du tiflu cellulaire bien 
fourni de graifle ,. afin de pou- 
voir foutenir la preflion. con- 
re l'Os-Pubis ;: aufli voions- 
nous que la nature’ a difpofé 
les chofes de cette manière. 

 Puifque telle eft la firuation- 
dela Vefie , & ire {e trou 
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ve couverte de la même mem- 
brane que la matrice ; voici 
comment on peut rendre rai= 
fon de la retention d'urine , 
qui des deux incommodites 
aufquelles nous avons dit que 
la Vefie eft fujette pendant 
la groffefle , arrive la premiere. 
Caufe de. Comme la matrice , lor£- 
me os qu'elle eft vuide & reflerrce, 
tinence d'u- fe trouve fituée profondément 
ni dans lebaflin, & que la Vefhe, 
furtout quand elle eft pleine: 
d'urine , eft pofce deflus , le 
premier endroit que prefle la. 
matrice , lorfqu’ellecommence 
à fe dilater , & augmenter de 
volume , eft precifement la. 
partie inférieure de la Vefhie 
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_& de l’uretre : cette preflion 
fe fait direétement contre les 
Os-Pubis, en conféquence de- 
quoi le paffage des urines étant 
bouché , elles ne peuvent être 
rendues qu'avec beaucoup de 
peine , quelquefois même la 
Vefie eft fi fort diftendue, 
qu'on-eft oblige de recourir à 
la fonde pour évacuer lurine : 
c'eft pourquoi cette fupreflion 
forme , felon moi , un figne 
de groflefle ,.ou d’une matrice 
{chirreufe.. 

À mefure que la matrice 
s'étend fupérieurement |, & 
seleve au-deflus du bord * dx 


* L’Auteur entend parle bord du baffin ,. 
qu'il appelle Cirgulum peluis, Fépine qui 
B VE 
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baffin ,.la Veflie diminue peur 
à peu de volume, & par con-- 
féquent elle ne s’éleve pas fi 
haut, & ne fçauroit contenir: 
autant d'urine qu'auparavant ;. 
cat la matrice, à mefure qu'elle: 
groflit, diftend le Peritoine ,, 
faifant effort ,.fi l’on peut s’ex- 
primer ainfi., pour. le.féparer: 
de la Veflie; de forte que, à: 
proportion que la matrice aug-. 
mente de volume , la Vefle: 
diminue , &.ne recouvre fa: 
premuére capacité qu'après: 
accouchement. De là. vient 
que vers les derniers mois de: 
fe trouve fur-lé bord fupérieur dé l'Os=- 
Pubis , laquelle reone tout autour des os: 


des iles, & forme avec la partie fupérieure 
de l'Os-Sacrum une épine. complette. 
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la groffefle ,. la preflion ne fe 
fait plus contre le fphinéter & 
Puretre , mais {e fait toute en- 
tiére -contre la partie fupérieu- 
te de la Veflie. Pour m'aflu- 
rer de la vérité de-cette:obfer- 
vation , jai ouvert plufieurs 
femmes qui étoient mortes en 
differens mois de la groffeffe 
& plufieurs autres-qui n’étotent. 
point groflés ,. & j'ai toujours 
trouvé le volume dela Veffie: 
diminué , à’ proportion que: 
celui de-la.matrice étoit aug 
mente ;: c'eft ce que j'ai de 
montré dans mes leçons ,.en- 
{oufMant des Veflies dans ces: 
deux états différens.. Ces ob-- 
fervations nous font voir. la: 
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véritable caufe de ces deux 
incommodités |, & pourquoi 
elles arrivent en certains tems;: 
par ce moïen nous fommes 
plus en état d’adoucir les dou- 
leurs que les femmes grofles 
foufftent dans ce tems-là. 
Danger Une autre chofe qui mérite 
ne: a + d'être remarquée ; c'eft que 
Vefñlie dans dans le tems de laccouche 


RL ment ,. lorfaue la têce de l’en- 
fant poufle en avant , s'il fe 
trouve dans la Veflie une quan-- 
tité confiderable d'urine , elle 
peut retarder la fortie de len- 
fant , outre qu’elle augmente 
beaucoup les douleurs de la 
femme , en comprimant la 


Veflic jufqu’au point de caufer 
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une inflammation, & enfuite 
une cheufe difficuké d’uri- 
ner. 

Aïant éte prié d'ouvrir le 
corps d’une femme qui étoit 
motte une heure après avoir 
accouche.,.je trouvait la Veflie 
crevée proche l’uretre du côté 
droit ,. l'ouverture avoit plus: 
d'un pouce de longueur , & 1l 
fe trouva une grande quantité 
d'urine épanchée dans le baf- 
fin ; on voit par là combien il 
importe de fçavoir., fi la Vefie 
cft vuide ou pleine d'urine. 
Lorfqu'on demande aux fem- 
mes qui font préfentes, {ila ma- 
lade à urine , elles répondent 
fouvent qu'oui, prenant mal 
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à propos pour l'urine les eaux 
de l'accouchement qui vien- 
nent en abondance , & par 
imtervalles., & trompent les 
femmes , taridis qu’en. même 
tems la Veflie eft prête à cre- 
ver. Le meilleur parti dans un 
cas decette nature , cft d’éva- 
euer lPurine par la fonde ;: ce 
qui fe fait aifément ,.& moien- 
nant cela on prévient la rup- 
ture de la Veflie , & facilite: 
accouchement. 

Nous allons décrire prefen-- 
tement les mufcles dela Vefie: 
qui font au nombre de deux ,. 
fçavoir ,. le Derrufor urine. 
où l’'Expulfcur. de l'urine... 8 


l& Sphincter.…. 
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Le premier de-ces mufcles fut Me 
ainfi nommé par SPIGELIUS , Desrufor 
qui déclare en avoir eu la pre- Qi FPE 
miere connoiflance de fon rine. 
maître Jerôme 44 Aguapen- 
dente, lequel , de même que 
Bartholin , lappella My/culus 
involvens ; mais SPIGELIUS * 

eft le premier qui l'ait nommé 
Detru/or. 

_ Lorfqu’on à enleve le Peri- 

toine & le tiflu cellulaire, on 
découvre clairement ce muf- 

cle placé fur la tunique muf- 
culeufe, & après une macera- 


* Primus autem Excellentiffimus Hie- 
ronymus ab Aquapendente præceptor no- 
fter hunc ufum tribuit, cujus authorita- 
tem nos fequentes., urinæ. Detruforer- 
appellabimus. De human Corp. Fabrica.. 
CAP: 12, 


\ 
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tion il eft encore plus appa- 
rent. Il vient par un principe 
étroit de la partie interne & 
infcrieure de FOs-Pubis , im 
médiatement fous la fymphife,,. 
& paflant par-deflus la glande 
proftate antérieurement , mon- 
te longitudinalement , & à: 
mefure qu’il approche du fom- 
met de la Veflie ,. il sepanouit 
tout autour de l’ouraque , & 
aïant embrafle toute cette par- 
tie fupérieure de’la Veñlie, 1} 
fe retrécit peu à peu , à mefure 
qu’il pañle fur la partie pofté- 
ricure & inférieure, & enfin 
il va fe terminer à la partie 
imférieure de la glande prof- 
FAC. " 
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Si ce mufcle étoit étendu 
longitudinalement | comme 
dans la Planche IV. Fig. I. il 
reflembleroit à deux évantails 
déployés & joints enfemble 
par leur partie la plus large. 
ce qui me fait appeller les par- 
ties étroites de ce mufcle les 
queues du Derru{or. Or, puif- 
que celle eft la figure de ce 
mulcle , c’eft-à-dire , qu'il ft 
étroit à fa partie antérieure & 
à {a partie poftérieure, autre- 
ment , à {on origine & à fon. 
infertion | & qu'il s'épanouit 
fur le haut de la Veflie, il doit 
néceffairement former une ef. 
pece d'arcade par- deflus les 
cotes , & de cette maniere l’ef: 
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pace qui fe trouve au-deffous 
de Parcade doit être plus foi- 
ble que tout le refte. 

Cet endroit foible à plus 
d'étendue en certains fujets 
qu'en d’autres ; ou pour m'ex- 
primer autrement , ce mufcle 
s'élargit davantage dans quel- 
ques fujets que dans d’autres, 
&c par conféquent l’arcade 
qu'il forme cft plus petite. 

Origine Dans les femmes, ce muf= 
&infrion Cle a laméme origine , mais fes 
cle dans le fibres vont fe perdre à la par- 
Vagin. Raul Par : 

tie inférieure du Sphinéter , 
s'étendant le long du Vagin, 
Ceci eft contraire à l'opinion 
du fçavant Docteur RuTrx * 


# Page 12... 
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qui dans fes leçons fur les 
conduits urinaires , dit , que 
les fibres de ce mufcle s'infe- 
rent dans le Vagin; mais une 
telle infertion auroit de grands 
inconveniens , & cauferoit un 
tiraillement fâcheux & dou- 
loureux dans le Vagin, toutes 
les fois que la femme rendroit 
es urines. Cet Auteur s’ex- 
prime ainfi au commencement 
du même-paragraphe : « Il n’eft 
5 pas aifé de concevoir com- 
» ment la contraction de ce 
» mufcle , en le fuppofant tel 
» qu'on le décrit communé- 
# ment, poutroit produire un 
» pareil effet, puifque fes fibres 
- longitudinales n'ajant aucun 


? 
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# point fixe d’où elles naïffént, 
» 8 fe terminant par chaque 
» extrémité à l’orifice infe- 
+ ricure de la Veflic:; il arrt- 
"» veroit., qu'en fe contraétant 
» elles tireroient plutôt le col 
» de la Vefie en haut , qu’elles 
» n’en abaifleroient le fond.» 
‘On peut répondre à cela, que, 
puifque luretre dans les deux 
{exes eft arrêtée inférieures 
ment par fes attaches propres; 
il ne fçauroit manquer d'y 
avoir un point fixe, vérs lequel 
les fibres du Desrw/or doivent 
fe contraéter , & en effet elles 
e contrattent néceflairement 
ainfi , n’aiant aucun obftacle 
capable d'y apporter la moin 
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dre réfiftance , que celui que 
Yon pourroit imaginer de la 
part de louraque & des liga- 
mens artériels qui font atta- 
chés au nombril ; mais afin 
qu'on ne croie pas, que cela 
puifle empêcher les fibres de 
.ce mufcle de faire la fonétion 
qui leur ef propre , il eft à 
propos de remarquer que la 
nature a prévenu cet incon- 
vénient , en plaçant les * muf- 
.cles Piramidaux par-deflus la 
Veflie ; car, comme ces muf- 


* Lorfque ceux-ci manquent, les par- 
les inférieures des mufcles droits font 
“beaucoup plus épaifles, & s'approchent 
davantage l'un-de l’autre, & alors peu- 
vent dans leur contraction tirer en bas 
Je nombril, & faire l'office des Pirami- 
daux. 
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cles viennent de lOs-Pubis 
par un principe charnu , 8 
qu'ils fe terminent par un ten- 
_ don étroit à la ligne blanche 
au-deffous du nombril, & par- 
viennent même quelquefois 
jufques-là ; ils cirent en bas le 
nombril , &c par ce moiïen 
caufent un relâchement de: 
Pouraque & des ligamens ar- 
tériels lorfqu’on urine ; ce qui 
donne au mufcle Detrufor une 
liberte entiére de fe contrac- 

ter, pour expulfer urine. 

Ufage des Nous pouvons inferer de là 

‘Mufcles Pi. : si : 
ramidaux, due les Mufcles Piramidaux, 
ou à leur place les portions 
charnues inférieures des muf- 
cies droits, agiflent quelque- 
fois 
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fois comme antagoniftes des 
parties qui retiennent Je nom- 
bril dans fà place, ce qui ar- 
rive feulement lorfqu’on urine; 
mais lorfqu’on va à la felle , les 
paities fupérieures des mufcles 
droits tirent en haut le nom- 
bril ,.8& empêchent par confé- 
quent que le Derrufor n’agifle; 
c'eft ce qui fait que bien des 
gens ne peuvent uriner , que 
toutes les matiéres fécales ne 
foient forties ; car il eft fort 
râte qu'on les ‘rende toutes 
deux enfemble. Le Doëteur 
Nrcuors , cet habile Anato- 
muifte , a démontré cela d’une 
maniére très- ingénieufe ; & 
pour rendre ce qu'il a plus 
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intellisible | il donne une f- 
gure dans la troifiéme planche 
de fon livre. Voici comment 
il explique cette matiére. * 

«La Vefie eft attachée au: 
» nombril par trois ligamens 
“ronds , afin que le nombril 
5 & la Veflic étant élevés en 
»* même tems durant lexpul- 


* Vefica urinaria quæ , mediantibus 
ligamentis tribus rotundis , umbilico ad- 
nectitur , ut in fæcibus expellendis (ele- 
vato fimul & umbilico & vefca } liberior. 
fit fecibus tranfitus per retum. Vis in- 
terea omnis, quâ-.umbilicus, in. fuo. fu, 
retinetur , longitudinalium veñcæ fibra- 
rüm contraétionem .prohibet ; ideoque: 
mufculi pyramidalis:a@io requiritur , quæ: 
in urinis éxpellendis umbilicum dort 
trahet : ut relaxatis: inde ligamentis ro=: 
tundis longitudinales veficæ mufculi fe 
contrahant , & velica undequaque coar- 
état, urinas per uxechram PRES Comp. 
Ant. R ne à 
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»fion des matiéres fécales , 
“celles-ci trouvent un paf- 
» fage plus libre par linteftin 
» Refums pendant ce tems-là 
» toute la force qui retient le 
» nombril en place, empêche 
» Ja contraction des fibres lon- 
» gitudinales de la Veflie , de 
» [à vient que action des muf- 
_ » cles piramidaux eft néceflai- 
» re, pour tirer en bas le nom- 
» bril dans le tems de léva- 
» cuation de Purine ; afin que 
s:les ligamens ronds étant re- 
»lâchés par ce moïen ; les 
» fibres longitudinales de la 
» Veflie fe contractent , & que 
»la Vefie étañit preflée & 
+ comprimée. de toutes parts, 

Ci) 


52 DESCRIPTION 

» poufle les urines par Fu- 
» LCtre » 
rritation : Comme le mufcle Derrufor 
dans le Us ROME à 

Ce eft placé immédiatement fur le 
vagin dans un efpace d'environ 
trois pouces , & que fes fibres 
ont une direétion parallele à ce 
conduit , 11 produit par là un 
effet remarquable ; fçavoir 
que , dans le tems du Coït, sil 
fe trouve dans la Veflie de la 
femme une certaine quantité 
d'urine , la verge, qui alors 
prefle le vagin en haut, & par 
conféauent la partie inférieure 
du Detrafor , caufe une fi gran- 
de envie d’uriner , que cela 
empêche fouvent d'accomplir 
duement le Coït, & met ainfi 
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quelque obftacle à la généra- 
tion. 
L'autre mufcle de la Veflie 
eft le Sphinéter , 1l eft com- 
pofe d’un paquet de fibres char- 
pues qui environne lorifice 
antérieure de la Veflie, à l'en: 
droit où l’uretre prend fon ori- 
gine. Dans les hommes, ces 
_ fibres font prefque cachces par 
la glande proftate qui {e trou- 
ve derrière. Elles font plus ap+ 
parentes dans les femmes , 
étant pofées fur lorifice du 
vagin, comme on les voit dans 
la Planche WI. Fig. I. 

L'ufage du mufele que nous Ufage des 

venons de décrire ; eft de tenir HR 
lorifice de la Vefie toujours 
C iij 
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fermée, afin d'empêcher que 
Purine ne coule perpetuelle- 
ment à mefure qu'elle tombe 
des reins. Quant à l’ufage du 
Detrufor , lorfque l'urine fe 
trouve en aflez grande quan- 
tité pour prefler confiderable- 
ment l’orifice de l'urctre , & 
irriter par Rà le Sphinéter , ce 
mufcle fert à embrafler la Vef- 
fie & en exprimer l'urine à 
plein canal , après que les pi= 
ramidaux ont tire le nombril 
en bas , comme nous avons 
obfervé ci-devant, afin delaif- 
fer au Derrufor la liberté d’a- 
gir. Cela me conduit naturel- 
lement à expliquer comment 
les parties les plus faibles de la 
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Veflie peuvent être dilatées 
d'un côté ou d'autre, & com- 
ment 1l peut fe former des facs 
en certains endroits de ce ré- 
fervoir , ainfi qu’on voit dans 
la Planche XV. Fig. IL. 


Lorfque lorifice de luretre Manite 


qui s'ouvre dans la Veflie £e ° 


à 


ont Îles 


cs fe for- 


trouve bouché par quelque ment. 


. matière que ce foit, & que la 

Veffie eft remplie d’une quan- 
tité d'urine qui puifle 1rriter 
le Derrufor | & le faire agir 
pour l’expulfer , ce mufcle en 
fe contraétant chafle forte- 
ment lurine vers l'orifice ; 
mais comme elle trouve de la 
réfiftance de la part dela ma- 


°7/ . | 
tuére qui bouche le pañlage , 
C iv 
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elle eft repouflée: principale- 
ment contre les côtés foibles 
de la Veifie au-deffous des at 
cades que forme le Derrwfor s 
au moïen de quoi ces deux 
côtes foibles font poufles en 
_ dehors également en s’arron- 
diffant ; & toutes les fois que 
cette dilatation arrivera , ces 
parties prêteront toujours de 
plus en plus , & fe relicheront 
tellement, qu'elles ne pourront 
plus reprendre leur premier 
reflort. Enfin , fi dans les côtes 
de la Veflie ainfi affoiblie il fe 
rencontre quelque petit efpa- 
ce, qui refifte moins que les” 
autres , il cédera encore plus 
aifément , & il fe formera dans 
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cet endroit un petit fac , prin- 
cipalement sil y a des pierres 
dans la Veflie , lefquelles peu- 
vent encore par leur poids 
augmenter la dilatation, lorf- 
que quelque fituation particu- 
licre du malade les détermi- 
nera à tomber fur cet endroit. 

Ce que je viens de dire, 
joint au cas de M. GARDINER 
à la Vefie de qui on à trouvé 
un fac de même qu'on en 
trouva autrefois un à lun 
des. côtés de celle du fameux 
Casauso N, fuffit ;ceume 
femble, pour rendre raifon de 
la formation des facs.. 

Quant à la figure de la Figure &e 
Veflie , la plüpart des Auteurs * Ÿ*% 

ve" 
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la comparent à une poire, où 
à une bouteille renverfée dont 
le col cft en bas ; c’eft pour- 
quoi ils la divifent en col & 
fond ; aufli DE GRAAFr l’a-t1l 
fait graver comme une bou- 
teille de vin de Florence. 

Si la Veffie avoit réellement 
cette figure , il y auroit quel- 
que raifon pour la divifer ainfi; 
mais il y a fi peu d'apparence 
de col à la Veflie, que-je ne 
fçaurois être de ce fentiment. 

Les Veflies de quelques ani- 
maux ont un retreciflement , 
ce qui a fair dire à Galien & 
à d'autres après lui , qu'il en 
étoit de même de la Veflie 
humaine; mais cette ftruéture 
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qui n’a point d’inconveniens 
dans les quadrupedes , en au- 
roit de très-grands dans lhom- 
me ; car comme celui-ci fait 
fes mouvemens dans une fi- 
tuation droite , fi la Vefhe 
avoit un col étroit , la moin- 
dre portion d'urine lui caufe- 
toit , par fon poids , autant 
 d'irritation , que la quan- 
titré d'urine qu'il faut pour la 
remplir , lui en caufe réelle- 
ment dans la figure qu’elle a ; 
& l'envie d’uriner feroit fi fré- 
quente , qu'il en réfulteroit un 
auffi grand inconvénient , que 
sil n’y avoit point du tout de 
Veflie, & que les uretères fuf- 
fent inferées dans l’uretre, Mais 


Cv; 


su 
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la partie la plus large de la 
Veflie eft en bas , & forme 
une efpèce de ventre de cha- 
que côte du bras poftérieur du 
mufcle Derrufor ; au moïen 
de quoi toute la preffion de 
urine fe fait des deux côtés, 
& très-peu fur l’orifice , juf- 
qu'à ce que la Veflie foit rem- 
plie à un certain point, & que 
le milieu de la colonne de 
Vurine devienne plus pefant ; 
au licu que dans les animaux 
la pofition de la Veffie eft ho- 
rizontale, & la preflion de 
Purine fe fait feulement contre 
la partie inférieure de ce ré- 
fervoir. | Ë 
C'eft pourquoi je diviferai 


ds 
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ha Veflie en fommet ou partie 
fupérieure , en côtés , & en 
fond : car s1l y a une extre- 
mité en pointe , elle paroît 
principalement dans les hom- 
mes, & c’eft précifement l’en- 
droit où l’ouraque prend fon 
origine. Dans les femmes la 


Veflie eft plus ronde , lorf- 


_ qu’elle cft foufflée , toutefois 


fa partie plus large fe trouve 
placée. fur le vagin ; ainfi le 
fond de la Veffie eft en bas, 
quoique luretre en vienne ; 
car il eft auffi naturel de dire, 
que l'urine coule du fond de 
ha Veflie, que de dire que l'eau 
coule du fond d’une fontaine 
par le robinct. Il paroït donc, 


6z DESCRIPTION 
non feulement par la fonction 
de la Veflie | mais encore par 
fa véritable figure , que Fon 
s'eft trompé en difant que ce 
réfervoir avoit un col , ou que 
fon fond étoit en-haut; ce qui 
cft d'autant plus furprenant ; 
qu'on peut tirer aifement cette 
partie hors du corps, & lexa- 
muiner en détail. 

M. Winszow eft le feul 
Auteur qui aitexaminé , Com 
me il faut, la Veffñe ; fi l’on ex- 
cepte le feu Doëteur RuTTY > 
dont nous avons fait mention 
ci-deffus ; car quoique ce der- 
nier ne décrive point particu- 
lérement la figure de la Veflie, 
il ne laifle pas de la bien re- 
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préfenter dans fes planches. * 
Voici comme sexprime M. 

: WinsLow : « Sa figure eft à 
» peu près un ovale racourci, 
» plus large en devant, & en 
» arricre , que de côte & d’au- 
laigre: ; plus arrondie en-haut 
x qu'en-bas quand elle eft vui- 
» de , & plus large en- bas 
» qu'en-haut quand elle eft 
» remplie. » ** Cela eft très- 
véritable , & la raifon pour la- 
quelle elle eft plus arrondie à 
fa partie fupérieure qu’à fon 
fond , lorfqu’elle eft vuide ; 
c'eft quele fphinéter , conjoin- 
tement avec les fibres obliques 


* Leçons , Planche III. 
** Expofñit, Anat, 7-4, p.$56.Ne.448 
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de la tunique mufculeufe , 
reflerrant exaétement fon ori- 
fice, & le tirant aflez confi- 
derablement en-haut, retrécit 
la Veffie dans cet endroit ; au 
lieu que le Derrufor fe con- 
tractant feulement felon la di- 
rcétion longitudinale de fes 
fibres , tire en-bas la partie 
fupéricure fans la reflerrer en 
forme de bourfe ; ainfi elle 
refte arrondie & fans faire de 
pointe. 

Volume Le volume de la Veflie va- 

dela Velie. , je  Ctant quelquefois plus 
grand , & quelquefois plus. 
petit. Il y à beaucoup de: 
grands corps qui ont des Veflies 
très - petites ; 1l y a des enfans. 
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qui les ont aufli grandes, & 
 fouvent plus grandes que des 
‘adultes. D'où nous pouvons 
‘inférer , que la capacité de ce 
refervoir fe trouve toujours 
 proportionnée’à la quantité de 
urine qui doit fe feparer dans 
les différens fujets ; toutefois 
“cette feule obfervation fert à 
nous faire connoître , qui font 
ceux dont la Veflie peut con- 
tenir le plus d'urine. On les 
‘Connoït en ce qu'ils urinent 
rarement ; car ceux dont la 
Veflie eft petite , doivent être 
fujets à uriner plus fouvent 
que ceux qui l'ont grande ; 
parce que la fecrétion de cette 
hqueur fe faifant continuelle- 
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ment dans les reins, la Vefe 
en doit être plutôt remplie, & 
par conféquent plütôr irri- 
tée pour l’expulfer | à moins 
que par quelque caufe de ma- 
ladie , une Veflic plus pe- 
tite ne foit devenue moins 
fenfible, ou une plus grande 
Veflie plus lufcepsible d'irri= 

tation. 

Ouvat La Veflic a trois RP 
ss deux internes, & un externe. 
Les deux premiers s'ouvrent 
dans la partie poftérieure du 
_ fond de la Vefñe , vis-à-vis 
Pun de l'autre, & {ont d’une 
figure ovale, tandis que l'en- 
trée de l'urine les tient ou- 


verts. Ils fe gliffent oblique 
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ment entre la tunique mufcu- 
leufe & la nerveufe , l’efpace 
environ d'un demi pouce . 
avant que de s'ouvrir dans la 
Vefie, & dans cet endroit où 
ils paffent entre les tuniques , 
ils fe trouvent beaucoup plus 
étroits , que ne font les ure- 
tères avant leur inferture. Les 
‘bords de ces ouvertures font 
extrêmement minces, & fem- 
blent être une duplicature for 
mée par la rencontre de la tu- 
nique interne de la Vefic & 
des uretères. Ils fervent de 
valvules pour empêcher la for- 
tie ou le reflux de l'urine par 
Jes uretères ; car dès que l’u- 
rinc eft amaflée en aflez sran- 
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de quantité pour couvrir ces 
ouvertures , elle commence à 
comprimer les valvules ou 
bords, qui étant minces 8 
flexibles ,. font aifément pouf- 
fés du côté oppofe ;. & plus 1 
y a d'urine , plus la preflion 
eft forte ; de telle maniére , 
que quand la Veflie eft fur le 
point d'être remplie , toute 
l'urine qui fe préfente alors. 
eft, pour ainfi dire , obli 
gée d’y entrer par force ;. la 
réfiftance fe trouvant vain- 
cue par la quantité d'urine 
que contient la Veflie |, & 
par le poids de cette liqueur 
qui fait effort contre les bords 
des orifices. 
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Le troifieme orifice eft ce- 
lui de l'uretre, & 1l eft fitué 
dans les deux fexes à la partie 
antérieure du fond dela Vefie. 
I eft étroit dans les hommes, 
mais dans les femmes il eft 
d'abord beaucoup plus large, 
enfuite 11 devient plus étroit, 
de même que toute l'uretre, 
vers fon ouverture extérieure , 
qu'on nomme en latin weatus 
uTinArins. 

Les ligamens de la Velic Ligamens, 
font au HOME de quatre ; 
un commun , & trois pro- 
pres ; te commun eft formé 
par une duplicature du Peri- 
toine qui entoure la Veffe, 
& qui, comme nous avons dit 


’ 
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auparavant, lui fert de foutien 
& d’enveloppe. Les trois liga= 
mens propres font l’ouraque , 
&8c les deux ligamens artériels. 
L’ouraque eft un allongement 
des membranes internes de la 
Veflie , qui deviennent peu à 
peu dures & ligamenteufes , 
après la naiflance de lenfant. 
Les artères viennent des Ilia- 
ques internes où Hypogaftri- 
ques, & fervent dans le Fœtus 
_à rapporter continuellement 
au Placenta le réfidu du fang 
qui a été emploie à la nour- 
niture du Fœtus; mais après 
la naiflance , cette voie étant 
fermée, elles deviennent peu 
à peu ligamenteufes de haut 
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en bas , jufqu’à l'endroit où 
elles defcendent le long des 
côtés de la Veffie , & où elles 
fontatrachées par le Pcritoine, 
fous lequel :elles reftent tou- 
jours vafculeufes , & portent 
à la Veflie une petite quantité 
defang, qui sy diftribue par 
de petites ramifications fur fes 
parties laterales. 

Il eft bon d’obferver que 
les artères Ihaques, tant in- 
ternes qu'externes, ne gardent. 
pas toujours entr'elles la même 
ptoportion; dans le Fœtus, les 
Iiaques internes font beau- 
coup plus grofles que les ex- 
cernes, parcequ'alors elles doi- 
vent apporter du Fœtus par 
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les artères ombilicales, une 
quantité confiderable de fang , 
indépendamment de ce qui 
doit être apporte aux extré- 
mités inféricures :: mais lorf- 
que l'enfant a pris ün certain 
accroiflement, comme les ar- 
tères ombilieales ne font plus 
néceflaires , & que les parties 
aufquelles les Iliaques exter-. 
nes portent le fang., font plus 
confiderables que celles auf 
quelles fe diftribuent les in- 
rernes , celles-là deviennent. 
alors plus grofles , & les 1n- 
cernes beaucoup plus petites, 
jufques-là même qu'elles ne 
paroiflent que comme de pe- 
tits rameaux des externes. 


M. 
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M: WinsLow ,:cet excel- 
lent Anatomuifte , m'a donné 


la premiére idée de cela dans 


une Converfation que nous 


cûmes énfemble fur: cette ma- 


tiére; il en dit quelque chofe 
dans fon livre , * & depuis ce 
terns-là ; j'ai fouvent remarque 
la même chofe dans des Fœ- 
- tus & dans des Adultes. 

Je me fuis borne unique- 


] .. ° X 
ment à la defcription de la 


Véflie, les autres organes de 


% L'Interne eft auff appelée Hypogaf 


trique, laquelle fouvent ne paroït qu'une 
branche de l’autre dans des Adultes, & 
après la jeunefle ; car dans les petits en- 
fans, & furtout dans le .Fœtus , l'Hypo- 


gaftrique paroït le Tronc, & l'autre com- 


ame fi c'en étoit une branche. 


= Expofit. Anatom.des Artères. N°. 131. | 


Conclu- 


on 
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l'urine aïant, déja été décrits 
affez exaétement par plufieurs 
Auteurs; au lieu que certaines 
particularités ‘de: la Veflie ne: 
paroiffent pas avoir été fuffi- 
famment connues, furtout des 
anciens Anatomiftes : pour 
ce qui cft des Modernes , ils 
wont donné la plüpart géné 
defcription générale de ce rés. 
fervoir. 

Si j'ai eu le bonheur de four. 
nit quelques idées capables de’ 
perfeétionner en quelque ma- 
niére la connoiffance que l’on 
avoit déja de la Veflie, je ferai 
très fatisfait.. Au refte je ne. 
préténds pas que mon ouvrage 
foit fans défaut, & je prie le 


è 
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Lecteur de le recevoir favo- 
rablement , en le regardant 
feulement comme un eflai 3 
car je ne doute pas que de plus 
habiles gens que moi , ne don- 
nent dans la fuite. quelque 
chofe de mieux fur cette ma- 
ticre. 
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PLANCHE I. 
R Fic. L 


ù UI reprefente [a partie 

Z antérieure de la Veflie 
urinaire de l’homme , après 
qu'elle a été foufflee , &. dé- 
pouillée de la graiffe , & des 
enveloppes. . 


LT / 


AT Ouraqués 

B. Le mufcle Detrufor , Où 
Expulfeur de lurine , 
qui defcend fur la glande 
Proftate. 
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€.: Les Uretères. 

D. Les parties les plus foibles 
de la Veflie, qui fe trou- 
vent fur les côtés, & à 
la partie poftérieure def- 
quelles font inferés les 
uretères, 


D ii 
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PLANCHE. 


Fi IL 


à U1 repréfente la partie 
AZ poftérieure de la même 
Vefie. 


Ne Ve. "4 


E. Les Vefcules féminales , 
& une portion des Vaif- 
eaux Déferens renverfés 
fur la Glande Proftate , 
afin de laifler voir lin- 
fertion de lextrémité 
poftérieure du mufcle 
Detrufor. 
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J], LeLigament membraneux 
- — qui eft entre les Vaif. 

feaux Déferens. R 
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et nes 
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Fire, T 


Ÿ UI reprefente la Vefle 


Fe 


RG 


7 coupée tranfverfale- : 
, afin qu'on puifle voir 
les trois orifices. 


À. La Face interne, ou Tu- 
nique nerveufe de la Vef- 
fie , qui paroït pleine de 
rides & d’inégalites. 

B. Un Stilet pouffe par l’'Ure- 
tère , & qui entre dans 
la Veflie fous la valvule 
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de l’orifice interne. 

C. L'Orifice interne de l'U- 
retre. 

D. La Face externe de 
Veflie. 


D v 
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PLANCHE II 
| Fic. TE 


UI repréfente le côté 

de la Vefie, afin qu’on 
puiffe voir l’Arcade du mufcle 
Detrufor. 


A. L'Ouraque à la partie la 
_ plus large & fupérieure 

de ce Mufcle. | 

B. L'Infertion de l’Uretère 

dans le côté où partie 


foible de la Vefe. 
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C. Une des Veficules fémina- 
les, une portion du Vaif 
feau Défcrent , &.le côté 
de la Glande Proftate, 
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PLANCHE nt 
ÉPre 1. 


(2: Ï repréfente la partie 
antcrieure d’une Veflie 
de femme , dépouillée de la 
oraifle & de fes enveloppes , 
pour montrer comment elle eff 
placée nat: urellement fur le 
Vagin, avec les Orifices & le 
Sphinéter de ces deux parties. 
On tu. 4 
A. L'Ouraque à la partie {u- 
périeure du mufcle De- 
trafor. 
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B. Les côtés foibles de la 
Veflie. 

C. L'Orifice de la Vefie , 
comme il paroît fermé 
au Sphinéter , où font les 
fibres circulaires , d’où 
une partie du mufcle De- 
#rufor prend fon origine. 

D. Les Fibres aboutit. où 
le Sphinéter du Vagin ; 

_ lequel mufcle eft un peu 
racourci pardevant. On 
voit les rides de la face 
interne du Vagin. 
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PLANCHEIII 
Érc IL 


à UI repréfente la partie 
LP poftérieure de là Ma- 
trice & du Vagin, pour faire 
voir que la plus grande partie 
du Vagin eft immédiatement 
couverte du fond de la Veflic. 


A. Le fond de Îla Matrice 


dans un état de contrac- 
tion. 

B. La Trompe de Fallope qui 
s'ouvre du côté de FO- 
vaire. 
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C. Portion du Peritoine ap- 
pellée communément les 
Aîles de Chauve-Souris , 
avec le ligament rond en 
fituation. | 

D. Le commencement du col 
de la Matrice, & la fin 
du Vagin. 

E. La partie inférieure du 
Sphinéter du Vagin, fé- 
paré du Periné. 

F. Le véritable fond de la 
Veflñie , & comment ik: 
eft placé fur le Vagin. 
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PLANCHE IV. 
E:c. LH 


UI reprefente la véri- 

table figure du mufcle 
Detrufor ; féparé de la Veflie. 
ê&c étendu. 


A. L'Ouraque en fituation fur 
le centre du Mufcle, où 
les fibres étant plus lon- 

gues que fur les côtés, 
nc fçauroient s'étendre 
fuffifamment pour former 
une furface parfaitement 
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* unie, mais reftent néce£ 
fairement pliffées dans te 
milieu. 

: L’Angle, qui eff au-deflus 
de læ partie foible de la 
Veflie , & que nous ap- 
pllüns: l’Arcade du Muf. 
ph: _- 

Le bras , ou extrémité té 

Défrufor. 


go DESCRIPTION 


PLANCHE IV: 
Fre. IE 


Epréfente la Veflie plei- 


ne d'urine, fans qu elle 
puiffe s'en déchasgul : & le 
Detrufor faifant effort pour 


\ 


1 


expulfer lurine ; lduelle ! 
étant pouflée par lation & ! 
la force de ce Mufcle con- | 
tre les côtés foibles de la ! 


Veflie , les diftend | ps | 


rablement. 


TS, ane 
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À. La partie fuperieure du 
_ Detru/for. 
B. Le côté poule en dehors 
C. La Glande Proftate. 
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PLANCHE V- 
FI 


ÿ UI reprefente Ja par- 

À _# tie poftérieure & unie 
à la Veflie , avec le fond de 
kh Matrice, ie enfemble 
par une enveloppe commune 
qui eft le Peritoine. 


D an Ve. “! 
A. La duplicature du Peri- 


toine tout autour de la 
Veflie, depuis les Trom- 
pes de Fallope jufqu'a la 
hauteur du nombril, où 
lon voit comment Le 
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foutient les ligamens ar- 
cériels & lOuraque, 
à chacun defquels elle 
fournit une enveloppe. 

La partie poftérieure de la 
Veflie , comme elle pofe 
fur la Matrice lorfqu’elle 
eft vuide. 

La Matrice renverfée en- 
bas, pour montrer la du- 
plicature du Peritoine 
entre deux. | 

, Les Trompes de Fallope, 
. & l'Ovaire détournés de 
derriére en devant pout 
… Jes rendre vifbles. 
Le Ligament rond en fi- 
. - tuation. 
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Exc. 1L 


D. Epréfente origine des 
A À_ Artères Sr M AA 
comme elles naïiflent desllia- | 
ques , & pañlent de chique | 
CÔTÉ 4 la Veflie du Fœtus. 


À. Partie du Tronc de ta | 
Veine cave. | 

B. Tronc de l'Aorte defcen- | 
dante. 


C. Les Artères Ilisqès In] j 
ternes , où Hypogaltri- ! 
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ques, qui dans le Fœtus 
forment des Troncs con- 
fiderables ; mais après la 
naïflance ; lorfque les 
Artères ombilicales qui 
en naiflent font bou- 
chées , elles diminuent 
de volume , & les Ilia- 
ques externes deviennent 
plus. groffes. 

D. L’Artère ombilicale qui 
rampe fur la Veffie. 

2 Les deux Artères ombili- 
cales, comme elles mon- 
tent jufau’ au nombril 
conjointement avec l'Ou- 
raque.. 
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CATALOGUE 


Des Livres de Médecine qui 
- Je trouvent chez le mème 
Libraire. 


À PHORISMES traduits par M. de 

“À la Mettrie, 2#2<12. 7 1 L 
Inftitutions de Médecine de M. Hérman 
- Boerhaave , traduites en François par le 
même , 2. vol. i#-12. “8 
Commentaire fur les Inftitutions de Mé- 
decine , traduit par M. de la Meætrie, 
1-12. 3. VNOl.1743. 7L1of. 
Traité de la-vertu des Médicamens ,. tra- 
duits du Latin de M. Herman Boerhaa- 
ve. Par M. Devaux Chirurgien de Paris, 
ancien Prévôt de fa Compagnie , i7-12. 
21 1of. 

Traité des Maladies Veneriennes, traduit 
par M. de la Mettrie, in-12. broché. 
rl 4f 


Traité de la petite Verole ;. traduit par le 


même, ##-12. broche. F4 À 
Traité du Vertige , traduit par le même, 
2n-1 2. broché. 11 
Matiere 


Maticre médicale avee une Formule pour 
les différentes maladies , traduit par le 


- même, 27-12 21.10 f. 
Obfervations de Médecine pratique, par 
le même, 1#-12. x z À. 


Traité des difpenfes du Carême. Par M. 
- Hecquet , 2. vol, 4-12. Cologne. ‘Ar 
Krieien) ff $ L 
Traité des Médicamens , & la maniere de 
s'en fervir pour la guérifon des mala- 
dies , fuivant les expériences des Méde- 
cins Modernes, avec les Formules pour 
. la compoñition des Médicamens, Nouv. 
Edit: Par M. Tauvry, 2. vol, Fat 
LA 3 | ÿ le 
De la Géneration des Vers dans le corps 
de l'Homme. Par M. Andry. Nouv. 
Edit. revüe , corrigée & augmentée , 2, 
vol. 7-12. figures. | SE 
Confultations de Médecine. Par M. le 
. Thieulier ; Doéteur -Régent de la Fa- 
. culté de Médecine de l’Univerfité de 
Paris, 2. Vol. 7-12. sk 
Confultations :& obfervations de Méde- 
 decine. Par Mrs Chirac & Sylva , in-12. 
Er d 2l1of, 
Traité des maladies aigues des Enfans, 
traduit du Latin de M. Gautier-Harris, 
Médecin du Roi d'Angleterre. Par M. 
Devaux ,.5#-12.,,: LA L. 
Traité de la Nature , des Canfes , des 
| E 


Symptomes 8 de la Curation de l’acci- 
dent le plus ordinaire du mal Vénerien. 
Par M. Guillaume Cokburn , traduit 
par M. Devaux. 2 
Traité des Maladies qui arrivent aux par- 
ties génitales des deux fexes ; & parti- 
culierement de la maladie Venerienne. 
Par M. Vercelloni Docteur en Médecine, 
traduit par M. Devaux ,#312.2l.16 f. 
Emmenologie où Traité de l'Evacuation 
ordinaire aux Fermes , &c. Par M. 
Freind Médecin de Londres, traduit par 
M. Devaux, 1#-r2. 2L 
L'Art de conferver la Santé, traduit de 
l’Anglois de M. Cheyne. Par M. Bruhier 
d’Ablincourt, 3. vol. 212. fous prelfe. 
Traité des Poifons & autres œuvres de M. 
Mead premier Médecin du Roi d’An- 
gleterre, &c. Donnés par M. Bruhier 
d'Ablincourt , 2. vol. 47-12. fous preffe. 
Difflertation fur le cancer des mamelles , 
im-11, par M. le Vacher, &c. 21 
Traité de quelques maladies de la Poitrine, 
avec leur Diagnoftic , Prognoftic, &c 
pancément , &c. Par M. G. F. Crendal 
Médecin de l'Hôpital Royal de Valen= 
ciennes, 77-12. | 2 L 
Traité de fa Gonnorhée, &c. i#-12. 21. 
Nouveau Recueil des plus beaux fecrets de 
* Médecine, pour la guérifon de toutes 
” fortes de maladies , augmenté d'un aoëe 


veau recueil de Recettes & d'Expéries- 
ces. Par M. Lemery , 4. vol. 57-12. 
Nouv. Edit. 1740. 10 1 
Traité des Alimens , pat le même , 2. vol. 
42 12. LL 
-La Théorie Chimique de la Terre , fuivant 
les principes de M. Herman Boerhaave , 
IM-12. 1741, 6 1. 
La Médecine , la Chirurgie & la Pharma- 
cie des Pauvres. Par M. Philippe Hec- 

- iquet, 3..vol. #7-12, 1741. 6 1. 
Le Brigandage de la Médecine, 3. vol. 61. 
Le Brigandage de 1a Uhururgie , in- 12. 


| cé io 1079 oh, Yo 
Operations de la Chirurgie, &c. Par M. 
de la Chariere , 57-12. 21.10 f. 


Réflexions fur les Playes, ou la méthode 
de proceder à leur Curation fuivant les 
principes modernes , &c. l'ar C. F. Fau- 
dac Chirurgien à Namur , 57-12. 31. 

L'Art de guerir les Playes , &c. traduit par 

. M. Guizard; Medecin de Montpellier , 
2-12. 21 1of. 

Differtation-pratique en forme de lettre 

_ fur les meaux Veneriens , par le même 
ICT 4 À 

Traité des maladies des Fenimes grofles , 
& de celles qui font accouchées, &c. Par 
François Mauriceau ancien Prévôt des 
Chirurgiens de Patis , 47-42. Tome pre- 
mier , fig. | 7Lief 

E ïj 


.Obfervations fur la groffefle & l'acconche- 
ment des Femmes, & fur leurs maladies, 

& celles des Enfans nouveaux nés, &cc. 
Par le même, #7 4°. fig. 7 l: 10 f. 
Ces deux Volumes ne fe féparent point. 
Le Guide des Accoucheurs | &c. Par M. 
Maynard :n-8°. ; si 
Recueil d'expériences & d’obfervations fur 
la Pierre , & en particulier fur les effets 
des remedes de Mademoifelle Stephens , 
pour difloudre la Pierre , 2. vol. ##-1 ;: 
Traité des moyens de difioudre 1a Pere 5 
& de guérir cette maladie & celle de 
ka Goutte , par le choix des alimens , 
traduit de l’Anglois de M. Lobb de 
la Societé Royale de Londres , 37 - 12. 
2luof. 

-€leon à Eudoxe touchant le. mémoire des 
Chirurgiens ; contre ka prééminence de 
de la Médecine fur la Chirurgie. Pari M. 
Andry, 2. vol. 42-12. broché. 3 1 10 f. 
Orthopedie , ou l'Art de prévenir dans les 
Enfans les difformités du Corps. Par 
le même, 2. vol. 42-12. fig. sl 
Suite de l’Ortopedie , ou obfervations de 
M Andry, fur le prétendu expofé qui 

a été fait de ce Livre, par l’Auteur des 
Obfervations fur les Ecrits modernes, 
dans fa feuille du 15. Oétobre 1741. 
avec l'heureufe rencontre fur la Riviere. 


Lettre du même Auteur de l'Expolé:. 
… Grcch. in-12. LI. 2 
Jofephi Piten Tournefort | Aquilextienfrs 
Doëforis Medici Parifienfis, crc. Inffi= 
tutiones rei Herbaria ; editio tertia , 
3. Vol. 5n-4°, avec figures. 36 E. 
Abrecé de l’'Hiftoire des Plantes ufuelles. 
Par M. Chomel. Cinquiéme Edition , 
3. VOL 17-12. 6 i. 
Hiftoire de Plantes qui naïffent aux en- 
virons de Paris. Par M. Tournefort. 
Seconde Edit. 3. vol. ##-12.1741. 5$L 
G, E. Ramphüi Thefaurus Tefiaceorum. T'ug- 
duni Batavorum , 6©. figures, ï. Vol. 
in-fol. 248 
Théologie Phyfique , où démonftration 
de l’exiftence & des attributs de Dieu . 
tirée des œuvres de la Création, &c. 
Par M. Guillaume Derham , Chanoine 
de Windfor , & traduite par Jacques 
Luffneu, Doûeur en Médecine, Troi- 
- fiéme Euition, 7-8, SE 
Théologie de l'Eau , ou effai fur la bonté , 
la fagefle , & la puiffance de Dieu ma- 
nifeftée dans la création de l'Eau , tra- 
duit de l'Allemand de M. Jean-Albert 
Fabricius , Docteur en Théologie , &c. 
avec des nouvelles remarques commu- 
niquées au Traduéteur, 52 8°. 4 E 


La Théologie des Infectes, fous preffe. 
Eiÿ 


_PRIVILEGE DU ROL. 


OUIS par la grace de Dieu , Roi de 

_y France & de Navarre : À nos amez 
& feaux Confeillers les Gens tenans nos 
Cours de Parlemens , Maître des Requêtes 
ordinaires de notre Hôtel, Grand Gonfeil, 
Prevôt de Paris, Baillifs, Sénéchaux , 
leurs Lieutenans Civils & autres nos Juf- 
ticiers qu'il appartiendra , SALUT : Notre 
bien amé LAURENT DURAND , Libraire. 
a Partis | nous a fait expofer qu’il défi- 
reroit faire imprimer & donner au Public 
un manufcrit qui a pour titre De/cription 
de lx Veffie urinaire de l'homme, s'il nous. 
_plaifoit de lui accorder nos Letrres de: 
permiflion pour ce néceffaires ; Nous lui 
avons permis & permettons par ces Pré- 
fentes , de faire imprimer l'Ouvrage ci- 
deflus: fpécifié en un ou plufeurs voluz 
mes & autant de fois que bon lui fem- 
blera , & de le vendre faire vendre & 
débiter par tout-notre Royaume pendant 
le tenis de: trois- années confécutives à: 
compter du jour de. la-date defdites Pré- 
fentes. Faifons défenfes à-tous Libraires ,. 
Imprimeurs & autres perfonnes de quelque 
qualité & condition qu’elles foient d'en: 


Fa dE RSR 


introduire d'impreflion étrahgere dans 
aucun lieu de notre obéïflance ; A La char- 
ge que ces Préfentes feront enregiftrées 
tout au long fur le Regiftre de la Com- 
- munauté des Libraires & Imprimeurs de 
Paris dans trois mois de la date d’icelles , 
que l'impreflion dudit Ouvrage fera faite 
dans notre Royaume & non ailleurs en 
bon papier & beau caraétère , conformé- 
ment à la feuille imprimée , attachée pour 
modele fous le contrefcel defdites Préfen- 
tes ; que lImpétrant fe conformera en 
tout aux Réglemens de la Librairie, & 
notamment à celui du 10. Avril 1725. 
& qu'avant que de les expofer en vente, 
le manufcrit ou imprimé qui aura fervi de 
copie à l'impreffion dudit Ouvrage, fera 
remis dans le même état où l'approbation 
y aura été donnée , ès mains de notre-très- 
cher & féal Chevalier le Sieur Daguefleau , 
Chancelier de France, Commandeur de 
nos Ordres , & qu’il en fera enfuite re- 
mis deux Exemplaires dans notre Biblio 
théque publique , un dans celle de notre 
Château du Louvre, & un dans celle de 
notre très-cher & féal Chevalier le Sieur 
Daguefleau, Chancelier de France , le tout 
à peine de nullité des Prélentes ; Du con- 
tenu defquelles ,: vous mandons & enjoi- 
gnons de faire jouir ledit Expofant &. fes 
ayans caufes pleinement & paifblement , 


fans fouffrir qu'il leur foit fait aucun 
trouble ou empêchement. Voulons qu'à 
la copie defdites Préfentes qui fera im- 
primée tout au long au commencement 
ou à la fin dudit Ouvrage , foi foit ajoù- 
tée comme à f'Original. Commandons 
au premier notre Hüiflier où Sergent , de 
faire pour l'exécution d’icelles , tous aétes 
requis & néceflaires fans demander d’au- 
tre permiflion , & nonobftant clameur de 
Haro , Charte Normande & Lettres à 
ce contraires, Car tel eft notre plaifir : 


Donne à Verfailles le cinquiéme jour 


du mois d'Avril, lan de grace mil fept 


cent quarante-trois , & de notre Regne 


le vingt- huitième, Par le Roi en fon 
Confeil. Signé SAINSON. ; 


Repiffré fur le Regifire XI. de la Cham- 
bre Royale des Libraires @ Imprimeurs de 
Paris, N°. 176. fol. 148. conformément 
#ux anciens Réglemens confirmés par celui 


du 28, Février 1723. A Paris le 2, May. 


1743. 


Signé SAUGRAIN , Syndic. 


De Fimprimerie de CH.J. B. DELESPINE. 
Empr. Libr. ord. du Roï, rue S Jacques, 
a la Viétoire & au Palmier, 1743, 
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